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A lôaube du mardi 4 août 1914, les troupes allemandes violent la neutralité de la Belgique et franchissent 

les frontières de notre pays. 

À Bruxelles, à midi, devant les Chambres réunies, le roi Albert 1er prononce un discours historique : « ... 

Si lô®tranger viole notre territoire, il trouvera tous les Belges groupés autour de leur Souverain qui ne 

trahira jamais son serment constitutionnel. Jôai foi dans nos destin®es. Un pays qui se d®fend sôimpose au 

respect de tous et ne périt pas ». 

Dans la nuit du 5 au 6 août, six brigades allemandes sô®lancent ¨ lôattaque de la ville et des forts de Li¯ge. 

Le dernier fort, celui de Loncin tombera le 15 août. 

Le lundi 17 ao¾t, le roi commandant en chef de lôarm®e, choisit de se replier avec son arm®e sur la place 

forte dôAnvers. 

La stratégie militaire belge avait ®t® con­ue pour d®fendre le port dôAnvers, et le 20 ao¾t, les restes de 

lôarm®e se retrouvent dans le ç réduit national è compos® des fortifications autour de la ville dôAnvers. 

Malgré une défense opiniâtre et plusieurs sorties en vue de briser lôencerclement, lôarm®e allemande brise 

les défenses belges dans la ville de Lierre et après un mouvement vers Termonde essaie de traverser 

lôEscaut. 

Les routes au sud et ¨ lôest ayant ®t® prises et depuis le d®but de la guerre, la route vers le nord étant 

fermée par les Pays-Bas, rest®s neutres, seule une fuite vers lôouest ®tait possible. 

Lôarm®e se retire donc dôAnvers le 10 octobre apr¯s la capitulation de la ville. 40.000 soldats sôenfuient 

vers les Pays-Bas, espérant échapper à la capture et à la captivité en Allemagne, mais les Pays-Bas les 

internent. 

Les troupes belges gagnèrent Ostende, dernier port libre afin de trouver des secours pour les blessés et 

®ventuellement partir pour lôAngleterre. 

Le Gouvernement, installé depuis le 3 octobre dans cette ville, vu lôavance des troupes allemandes, se vit 

oblig® de quitter le pays et cela dans lôint®r°t g®n®ral de la nation. 

Le Premier ministre de lô®poque, Charles de Broqueville, demanda au gouvernement de la France et du 

Royaume-Uni lôhospitalité pour son gouvernement. 

Plusieurs raisons amenèrent les autorit®s belges ¨ choisir Le Havre comme lieu dôexil.  

Le gouvernement fran­ais accueillait celui de la Belgique en lui garantissant lôexercice de son plein 

pouvoir de souveraineté (inviolabilité des demeures, le droit de correspondre en langage chiffré, 

lôexemption des lois fran­aises, une poste particuli¯re et la franchise postale, etc.) et aussi que lôarm®e 

belge jouirait des m°mes droits que lôarm®e fran­aise. 

Le port du Havre se trouvait à équidistance de Londres et de Paris où se trouvaient le plus grand nombre 

de réfugiés. De plus, on pouvait aisément communiquer avec notre colonie du Congo et enfin une colonie 

belge de plus de 500 personnes résidait déjà dans cette ville où le tramway appartenait dôailleurs ¨ une 

compagnie belge. 

En r®alit®, les autres propositions dôexil nô®taient pas envisageables : Abbeville, petite ville de la baie de 

Somme était encore trop près du front, et Saint-H®lier sur lô´le de Jersey pr®sentait trop de difficultés 

concernant les communications. 

Le mardi 13 octobre, les malles « Pieter de Coninck » et « Stad Antwerpen è quittent le port dôOstende 

emportant le gouvernement, les archives, les hauts fonctionnaires et leurs familles ainsi que les principaux 

ministres étrangers accrédités auprès du gouvernement. 

La malle « Marie-Henriette » et les bateaux français « Le Celte » et « LôEuphrate » transportent des 

milliers de réfugiés. 

Le même jour, vers 17h, le « Pieter de Coninck » accoste au port du Havre avec à son bord les principaux 

ministres, 350 passagers et 125 gendarmes. 

Les autres bateaux arriveront plus tard avec les réfugiés et les archives. 

Il y a lieu de loger et installer tout ce petit monde. Comme il se fait que lôentrepreneur parisien Georges 

Dufayel venait dôacheter un ensemble immobilier destin® ¨ faire de la petite ville de Sainte-Adresse un 

« Nice havrais », les principaux bâtiments seront affectés au siège des différents ministères et au logement 

des ministres, fonctionnaires et leur famille. 

1. Historique 
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Il faut avertir le lecteur de la multitude de pièces qui ont été fabriquées par les philatélistes se trouvant 

dans les bureaux des différents ministères, le personnel travaillant dans les usines dôarmement et les 

soldats en convalescence dans les hôpitaux de la région. 

 

Un échange de correspondance, affranchie de façon incompréhensible avec des timbres et entiers postaux 

r®cup®r®s aupr¯s de marchands de timbres de la capitale fran­aise, sôest effectué aussi bien en service 

national quôau point de vue international. 

A cette ®poque, comme pour les bureaux ®trangers install®s en Chine, au Maroc et dans lôEmpire 

ottoman, un bureau de poste install® sur le territoire dôune autre nation ®tait tout ¨ fait habituel, dès lors, 

vous rencontrerez dans la suite de cette étude une grande quantité de documents « fabriqués » mais nous 

devions les présenter comme le document ci-dessus. 

 

Comme dit lôadage, un collectionneur averti en vaut deux. 
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Implantation du gouvernement belge au Havre 
 

 

Mais de quel gouvernement parlons-nous ? : 

 

Le gouvernement de Broqueville 1, du 18 juin 1911 au 17 janvier 19161. 

Ministère Nom 

Premier ministre, ministre de la Guerre et des Chemins de fer, des Postes 

et du Télégraphe 
Charles de Broqueville 

Ministre des Affaires étrangères Julien Davignon 

Ministre de l'Intérieur Paul Berryer 

Ministre des Arts et des Sciences Prosper Poullet 

Ministre de la Justice Henri Carton de Wiart 

Ministre des Finances Michel Levie 

Ministre de l'Industrie et du Travail Armand Hubert 

Ministre de l'Agriculture et des Travaux publics Aloys Vande Vyvere 

Ministre des Colonies Jules Renkin 

 

 
 

Le 14 octobre 1914, en provenance dôOstende, les bateaux entrent dans le port du Havre avec ¨ leur bord 

un grand nombre de réfugiés, mais surtout les divers dossiers et archives de chaque ministère permettant 

ainsi une continuation des affaires traitées en Belgique. 

« LôHostellerie » du Nice-Havrais, manoir de style normand, devint le siège de nombreux ministères. 

 

 
1 Le 30 juillet 1915, remaniement, Eugène Beyens est nommé ministre sans portefeuille. 

 

2. Implantation du gouvernement belge au Havre 
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Charles de Broqueville 
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Les ministres Carton de Wiart, Davignon, Poullet, Renkin, van de Vyvere, Hubert et Berryer ainsi que 

leur famille seront abrités dans cet établissement. 

 

Le service de s®curit®, d®pendant du minist¯re de lôInt®rieur, est assur® par des gendarmes belges. Le 

poste de police est divis® et r®parti av des R®gates ¨ lôHostellerie et place Fr®d®ric Sauvage o½ se trouve 

la Chambre des représentants. 

 

La salle de réunion du S®nat sôinstalle au rez-de-chauss®e de lôHostellerie, le hall servira aux diverses 

réceptions officielles. 
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La villa Roxane est réservée au Premier ministre et une autre villa « La Roseraie » est attribuée à la 

famille royale, seulement le roi ne vint jamais au Havre. Il ne voulut jamais quitter sa villa de La Panne et 

la reine refusa de le quitter voulant ainsi partager les affres de la guerre avec son époux. Le Premier 

ministre fit rarement de longs s®jours au Havre, il sôy rendait pour pr®sider le Conseil des ministres puis 

retournait en direction du front. 

 

Le ministère de la Guerre était installé à la villa « Louis XVI », av des Régates. 

 

 
 

Mais le v®ritable quartier g®n®ral du ministre a ®t® install® dôabord ¨ Dunkerque, puis ¨ Saint-

Pierrebroucq et ensuite au château de Steenebourg à Socx. 

Les liaisons entre le ministre de la Guerre, le grand quartier général et le gouvernement belge étaient 

assurées par un courrier spécial. 
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Les minist¯res ne resteront pas isol®s dans cette ville accueillante puisque des milliers dôhommes, de 

femmes et dôenfants vont travailler durant les quatre ann®es pour soutenir lôeffort des troupes au front. En 

1917, au plus fort de leur activité, 14.000 soldats belges, 4000 femmes et enfants de soldats y travailleront 

pour le salut commun. 

 

 

Le minist¯re de lôInt®rieur ®tait situ® au 6 de la place Fr®d®ric Sauvage. 
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  Paul Berryer 

 

 
 

 

Le salut au drapeau, un moment important de la journée à la villa « Hollandaise » qui hébergea 

 le ministère des Affaires étrangères. 

 

 
 

La gendarmerie au service de la nation et responsable de la sécurité et des déplacements 

 de chaque ministre ou haut fonctionnaire. 
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Julien Davignon &  Eugène Beyens 
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La villa Villeroy, Bd Maritime logera le corps diplomatique alors que les ministres plénipotentiaires et 

attach® militaires des autres nations ®taient abrit®s ¨ lôh¹tel ç des Régates ». 

 

 
 

 

 

Prosper Poullet  Henri Carton de Wiart 

 

 

Michel Levie   Armand Hubert 
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Aloys Vande Vyvere  Jules Renkin 
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Le gouvernement de Broqueville 2, du 18 janvier 1916 au 1er juin 1918. 

 

Ministère Nom 

Premier et ministre de la Guerre et des Chemins de fer, des Postes et du 

Télégraphe 
Charles de Broqueville 

Ministre des Affaires étrangères Eugène Beyens 

Ministre de l'Intérieur Paul Berryer 

Ministre des Arts et des Sciences Prosper Poullet 

Ministre de la Justice Henri Carton de Wiart 

Ministre des Finances Michel Levie 

Ministre de l'Industrie et du Travail Armand Hubert 

Ministre de l'Agriculture et des Travaux publics Aloys Vande Vyvere 

Ministre des Colonies Jules Renkin 

 

Le 18 janvier 1916, Julien Davignon démissionne et est nommé ministre sans portefeuille. Il décède 

le 12 mars 1916. 

Eugène Goblet d'Alviella, Paul Hymans et Émile Vandervelde sont nommés ministres sans portefeuille. 

 

 

 
 

Une c®r®monie comm®morative, dans le cas pr®sent, la bataille de lôYser. 
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Le 4 août 1917, Eugène Beyens est remplacé par Charles de Broqueville, Premier ministre. 

Ce dernier démissionne comme ministre de la Guerre et est remplacé par Armand De Ceuninck.. 

Émile Vandervelde est nommé ministre de l'Intendance civile et militaire. 

 

Armand De Ceuninck  Émile Vandervelde 

 

 

Le 12 octobre 1917, Paul Hymans est nommé ministre des Affaires économiques. 

 

Paul Hymans 
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Le 1er janvier 1918, Charles de Broqueville, Premier ministre, démissionne comme ministre des Affaires 

Étrangères et est remplacé par Paul Hymans ; de Broqueville se charge du ministère de la Reconstruction 

nationale (parfois dénommé Reconstitution nationale). 

Paul Hymans démissionne comme ministre des Affaires économiques et est remplacé par Prosper Poullet.   

Emile Brunet est ministre sans portefeuille. 

Georges Lorand est nomm® ministre dô£tat. 

 

Suite à des désaccords, le gouvernement démissionne et le roi Albert Ier commandant en chef de 

l'armée, nomme Gérard Cooreman, ex-président de la Chambre des représentants comme chef du nouveau 

gouvernement. 

 

 

Le gouvernement de Cooreman, du 1er juin 1918 au 21 novembre 1918. 
 

Ministère Nom 

Premier et ministre des Affaires économiques Gérard Cooreman 

Ministre des Affaires étrangères Paul Hymans 

Ministre de l'Intérieur Paul Berryer 

Ministre des Arts et des Sciences Prosper Poullet 

Ministre de la Justice Henri Carton de Wiart 

Ministre des Finances Aloys Vande Vyvere 

Ministre de l'Industrie et du Travail Armand Hubert 

Ministre de l'Agriculture et des Travaux publics Joris Helleputte 

Ministre des Chemins de fer, des Postes et du Télégraphe Paul Segers 

Ministre de la Guerre Armand De Ceuninck 

Ministre de l'Intendance civile et militaire Emile Vandervelde 

Ministre des Colonies Jules Renkin 
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Lors du changement de gouvernement, les ministres Helleputte et Vandervelde logeront dans un immeuble 

de la place Fr®d®ric Sauvage, le ministre Segers sôinstallera route Albert 1er.  
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21 juillet 1918, commémoration de la fête nationale en présence du gouvernement au grand complet ainsi 

que du personnel des ministères et des autorités diplomatiques. 
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Le minist¯re de lôIndustrie et du Travail, ainsi que lôOffice National Belge du Travail, sôinstallent au 41 

Bd François 1er. 

 

 

 

Considéré par Albert Ier comme un homme de transition, Cooreman ne sera pas reconduit comme Premier 

ministre après l'armistice du 11 novembre. 
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Implantation du gouvernement belge au Havre 
  
 

Comme nous lôavons d®j¨ signal® dans les pages pr®c®dentes, le roi a toujours refus® de suivre le 

gouvernement en exil au Havre. Il restera pendant toute la guerre dans son quartier-général à La Panne. 

 

Lors de lôinstallation du gouvernement au Havre, le roi adresse ses remerciements au président de la 

République française en ces termes : 

 

Monsieur le président, 

Je suis profond®ment touch® de lôhospitalit® que la France est dispos®e ¨ offrir si cordialement au 

gouvernement belge et des mesures que le gouvernement de la République prend pour assurer notre 

pleine indépendance et notre souveraineté. 

Nous attendons avec une in®branlable confiance lôheure de la victoire commune. Luttant c¹te ¨ c¹te pour 

une juste cause, notre courage ne connaîtra jamais de défaillance. 

Je vous prie de croire, Monsieur le président, à mon inaltérable affection. 

              

         Albert. 

 

La reine qui avait quitté la Belgique le 31 août pour se rendre avec ses enfants en Angleterre, rejoint le roi 

à La Panne. Elle y fera des allées et venues tout au long de la guerre et jouera également le rôle 

dôinterm®diaire entre son mari et les autorit®s britanniques. 

Elle ne s®journera jamais au Havre alors quôune villa ®tait r®serv®e pour la famille royale. 

La reine participera activement aux soins à apporter aux blessés de guerre ; si le roi sera surnommé  

« Roi chevalier », elle aura le surnom de « Reine infirmière ». 

 

En avril 1915, le roi autorise son fils, ©g®s de treize ans, ¨ sôengager comme caporal dans un régiment de 

ligne. Pendant six mois, le jeune prince Léopold recevra son instruction militaire au 12e régiment de ligne 

qui depuis 1984 porte le nom du « Prince Léopold ». 

 

 

 
 

http://www.gogmsite.net/the-belle-epoque-1890-1914/subalbum-elisabeth-of-bavar/queen-elisabeth-of-

belgium-.html 

 

 

3. La présence Royale 

 
 

 

http://www.gogmsite.net/the-belle-epoque-1890-1914/subalbum-elisabeth-of-bavar/queen-elisabeth-of-belgium-.html
http://www.gogmsite.net/the-belle-epoque-1890-1914/subalbum-elisabeth-of-bavar/queen-elisabeth-of-belgium-.html
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Divers courriers expédiés par le secrétariat du roi et de la reine. 

 

 
Le 7 janvier 1915, du Havre ï Gobelins (bureau français) vers Paris. 

 

 

 
Le 24 février 1915, du Havre (bureau français) vers Sceaux ï Seine France. 
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Le 21 janvier 1916, du Havre (Spécial) (bureau belge) vers Paris IXe 

 

 

 

 
Le 25 avril 1917, de Ste Adresse (poste belge) vers Londres (Grande-Bretagne). 
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Liste civile du roi 

 

.  

Le 16 janvier 1917, de Ste Adresse (poste belge) vers Sansalvadour ï Var ï France 
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MINISTÈRE DE LA GUERRE  
 

Le ministère de la Guerre est dirigé par Charles de Broqueville (1860-1940) - également chef du 

gouvernement - du 11 novembre 1912 à août 1917. Il était installé dans la villa Louis XIV, avenue des 

Régattes. Ensuite, il  a été repris par le général De Ceuninck.  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Charles Marie Pierre Albert  de Broqueville (Postel, 4.12.1860 ï Bruxelles, 5.9.1940) reçoit une 

éducation privée chez les Jésuites du collège de Turnhout, notamment de l'abbé Simon, futur prélat et 

aumônier de la Cour, qui joue un grand rôle dans sa formation. Il parle et écrit couramment le français et 

le néerlandais. Son mariage avec la baronne Berthe d'Huart, en 1885, fille du sénateur Alfred d'Huart et 

petite-fille du chef de cabinet belge et leader du Parti catholique Jules Malou, étend considérablement ses 

relations et lui permet d'entrer en politique. 

 

En 1885, il devient membre du conseil communal de Mol et en 1886 membre du conseil provincial 

d'Anvers. En 1892, il entre ¨ la Chambre jusquôen juin 1919. Il fut ensuite sénateur de 1925 à 1936. 

 

En septembre 1910, il devient ministre des Chemins de fer, Postes et Télégraphes. En 1911, le roi Albert 

Ier fit appel à lui pour constituer un nouveau gouvernement de droite.  En novembre 1912, il est nommé 

ministre de la guerre et fera voter la loi généralisant le service militaire.  

 

Durant la bataille de l'Yser, il a résidé à Dunkerque pour garder le contact avec le roi qui était à La Panne. 

En décembre 1914, de Broqueville s'installe à Sainte-Adresse. En 1915, il élargit le gouvernement, en 

faisant entrer les libéraux Paul Hymans et le comte Goblet d'Alviella, ainsi que le socialiste Émile 

Vandervelde. 

 

En 1917, il céda le portefeuille de la guerre et prit la responsabilité des Affaires étrangères au moment où 

les victoires des forces du Congo belge dans l'Est africain allemand posaient le problème de la position 

africaine de la Belgique en face des ambitions anglaises. 

 

 

5.1 Les départements ministériels 
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Le 1er janvier 1918, Charles de Broqueville démissionne comme ministre des Affaires étrangères et est 

remplacé par Paul Hymans ; de Broqueville se charge du ministère de la Reconstruction nationale. 

 

 

Suite à des désaccords, le gouvernement démissionne et le roi Albert nomme Gérard Cooreman, ex-

président de la Chambre des représentants, comme chef du nouveau gouvernement à partir du 1er juin 

1918.  

 

Charles de Broqueville est nommé baron en 1919, puis comte en 1920. Il fut par deux fois Premier 

ministre de Belgique. 

 

En 1926, de Broqueville est appelé en tant que ministre de la Défense nationale jusqu'en 1930. Il fut 

ministre de l'Instruction ad intérim. En 1932, il sera chargé de former un cabinet dont il fut le Premier 

ministre jusqu'en 1934. Il fut également ministre de l'Agriculture. Il quitta la vie publique en 1936. 

 

 

                                             
Charles de Broqueville 1860 - 1940                      Général De Ceuninck  1858 ï 1935 

 

Armand Léopold Théodore De Ceuninck (Malines, 27.5.1858 - Ixelles, 1.4.1935) était le fils d'un sous-

officier d'artillerie. Il a étudié à l'Ecole royale militaire.  Au début de la guerre en 1914, De Ceuninck est 

colonel. Le 6 septembre 1914, il est promu général de division et commandant de la 18e brigade mixte 

(grenadiers) qui participe à la défense d'Anvers. Ensuite, il prit part à la première bataille de l'Yser et en 

janvier 1915, il devient commandant de la sixième division de lôarmée.  

 

Après la deuxième bataille d'Ypres, il devient lieutenant général le 20 août 1915. Deux ans plus tard, le 4 

août 1917, il devient ministre de la Guerre dans le gouvernement de Broqueville I. Il  ne rejoint pas le 

gouvernement au Havre, mais s'installe à Veurne. Il a fait un effort particulier pour fournir aux unités de 

l'armée le meilleur soutien logistique et matériel possible. Le bien-être physique et moral des officiers et 

des soldats était sa principale préoccupation, mais il agissait durement contre les soldats déserteurs. Il a 

également été ministre de la Guerre dans le gouvernement éphémère de Gérard Cooreman. Après il quitta 

la vie politique. 

 

Il est ensuite placé à la tête de la quatrième division de l'armée, qui fait partie de l'armée d'occupation en 

Allemagne. En 1919, il est muté dans l'armée de réserve. En 1920, il fait partie de la commission belge de 

désarmement à la Société des Nations. Il décède le 12 avril 1935.  
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Ministère de la Guerre : griffe unilingue couramment utilisée par les services du ministère. On la trouve 

régulièrement sur des lettres affranchies.  

 

 

Lettre pesante 

expédiée du Havre, le 

11 février 1915 vers 

Londres. Tarif : lettre 

internationale entre 21 

et 40 gr soit 25 c pour 

le premier échelon et 

15 c pour le second = 

40 c.  Tarif correct. 

 

Au dos de cette lettre, 

nous trouvons un 

deuxième cachet 

bilingue óMinist¯re de 

la Guerre de Belgique 

/ B.D.B. / Belgisch 

Ministerie van 

Oorlog. 

B.D.B. = Bureau de 

Documentations 

Belge.  

 

De même, sur la lettre jointe, probablement recommandée 

(l'étiquette a vraisemblablement été enlevée), la franchise de 

port nôexiste pas pour lô®tranger. 

 

 

Lettre recommandée 

expédiée de Ste Adresse le 

30 avril 1917 vers Berne 

(Suisse).        Le tarif dôune 

lettre internationale est de 

25 c plus la taxe de 

recommandation de 25c. 

   Tarif correct. 
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Au sujet des lettres : les lettres ci-dessous qui ont été envoyées à la même adresse à 14 jours d'intervalle 

(7 et 22 décembre 1917) sans autre indication que le cachet "Ministère de la Guerre".  La griffe inférieure 

semble être légèrement plus inclinée que la supérieure. Nous avons mesuré les dimensions qui sont 

égales.  Deux marques différentes ont été utilisées ?   
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Les services ministériels ont utilisé deux cachets : le premier avec « Cabinet Civil », le second sans 

précision. 

 

 

 
 

Lettre expédiée de Ste Adresse le 3 novembre 1916 vers La Haye (Pays-Bas) cachet  

 

« GOUVERNEMENT BELGE  

BELGISCHE REGEERING  

 Ministre de la Guerre  

 Minister van Oorlog ». 

 

    Tarif international préférentiel vers les Pays-Bas : 20 c. 
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Le Cabinet civil du ministre utilisait un timbre spécial avec la mention supplémentaire "Cabinet 

civil/Burgerlijk Kabinet".  

 

 
Lettre en franchise de port du Havre, 27 mars 1915 vers La Haye (Pays-Bas). 

On employait aussi des enveloppes « Minist¯re de la Guerre / Cabinet du Ministre é » 

 

 

 
 

Lettre en franchise de port expédiée du Havre, le 7 août 1916 vers Paris.  
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Un cachet spécial  mentionne : "Ministère de la Guerre / Franchisse de port + signature". 

 

 

Lettre recommandée en franchise 

de port expédiée de Ste Adresse, 

le 29 août 1915 

 vers Le Raincy (Seine et Oise) et 

non Rainey comme indiqué sur 

lôenveloppe. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Ministère de la Guerre  

 Bibliothèque  

Le Havre 

 

 

Certains services avaient leur propre cachet 

  

Sur la carte postale ci-dessous, on trouve « MINISTERE DE LA GUERRE / Secrétariat Général / 

Direction de l'Administration et des prestations militaires/ ...e Section ».  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Carte postale expédiée de Ste Adresse, le 8 octobre 1917 avec la mention S.M.  

vers Leicester (Royaume-Uni). Franchise de port. 



Les Belgolâtres 

33 

 

Le Bureau des Renseignements avait également son propre cachet : « GOUVERNEMENT BELGE / 

MINISTERE DE LA GUERRE /1re Direction Générale / Bureau des Renseignements ». 

 

 

 
 

Carte postale « ARMEE BELGE » expédiée du Havre, le 9 avril 1918 vers Auffay - Seine Infre   

en franchise de port. 

 

 

 
 

(Verso) : Accus® de r®ception dôune demande de renseignements concernant un militaire. 
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MINISTÈRE DE L'INTENDANCE CIVILE ET MILITAIRE  

 
Pour décharger un peu le ministère de la Guerre, Vandervelde fut chargé par lôA.R. du 17 février 1916, de 

certaines attributions. L'approvisionnement des magasins de lôintendance tant au Havre que dans la partie 

non-occupée du pays, de même que du contrôle sur les opérations administratives et la comptabilité des 

services extérieurs, à l'exception des services de l'armée de campagne, des services hospitaliers et des 

services du délégué du ministère de la Guerre à Paris.  

 

L'A.R. du 4.8.1917 créa un ministère de l'Intendance et nomma Emile Vandervelde à la tête de ce 

nouveau ministère. L'A.R. du 1.1.1918, stipule que le ministère de l'Intendance, prend la dénomination de 

ministère de l'Intendance civile et militaire. Ce service fut supprimé par A.R. du 21.11.1918 et les 

attributions de ce ministère furent remises aux départements ministériels auxquels elles étaient rattachées 

auparavant. On peut également ajouter que pendant son mandat, E. Vandervelde se rendit en Russie aux 

fins de maintenir l'entente entre la Belgique et la Russie révolutionnaire. 

 

 

 

 

 

Émile Vandervelde (Ixelles, 25 janvier 1866 - 27 décembre 1938), docteur en 

droit, en sciences sociales et en économie politique. À l'origine, Vandervelde est 

membre du Parti libéral. Il adhère au Parti ouvrier belge (POB) dès sa fondation en 

1884. Il est élu député et représente Charleroi de 1894 à 1900, puis Bruxelles de 

1900 à 1938. Il est président de la Seconde Internationale de 1900 à 1918 et est 

nomm® ministre dô£tat en 1914.  

 

Il reçut le portefeuille de ministère de la Justice de 1918 à 1921 et ensuite celui des Affaires étrangères de 

1925 à 1927.  Il fut de nouveau membre du Conseil des ministres de 1935 à 1936, ministre de la Santé 

publique de 1936 à 1937.  

 

Le ministère de l'Intendance civile et 

militaire disposait dôun cachet 

« GOUVERNEMENT BELGE / 

BELGISCHE REGEERING / Ministre 

VANDERVELDE / Minister 

VANDERVELDE ».  

 

Enveloppe du ministère de la Guerre / 

cabinet du ministre Vandervelde 

expédiée du Havre le 25 septembre 

1916 vers Paris. Franchise de port.  

Enveloppe du « Ministère de 

lôIntendance / Cabinet du Ministre » 

avec un cachet « GOUVERNEMENT 

BELGE / BELGISCHE REGEERING / 

Ministre de lôIntendance / Minister van 

Interdantie ». 

 

 

 

 


